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LIEU 
Couvent des minimes 

En mars 2015, une coalition dirigée par 
l’Arabie saoudite et soutenue par plusieurs 
gouvernements occidentaux dont les États-
Unis, la France et le Royaume-Uni, a lancé une 
campagne de bombardements aériens intense 
et prolongée contre le Yémen. Selon l’ONU, la 
guerre a fait au moins 230 000 victimes. Une 
grande partie des infrastructures déjà fragiles 
du pays ont été détruites. La coalition militaire 
est intervenue après que les rebelles houthis 
ont renversé le gouvernement reconnu par la 
communauté internationale à la fin de 2014.  
À mesure que la guerre s’étendait, les Houthis 
se sont progressivement rapprochés de l’Iran et 
ont pris le contrôle de vastes régions du Yémen.
Depuis 2015, la guerre se mène sur de 
nombreux fronts qui ne cessent de se 
déplacer, d’Hodeida sur la mer Rouge à la 
ville aujourd’hui divisée de Taïz. En 2020, des 
combats ont éclaté dans la région désertique 
de Marib alors que les Houthis cherchaient à 
rejoindre les champs pétroliers du pays. Selon 
l’Agence des Nations unies pour les réfugiés, 
près de quatre millions de personnes ont dû 
fuir et vivent désormais dans des camps pour 
déplacés internes.
Le Yémen est confronté à la plus grande crise 
humanitaire au monde, et le prochain chapitre 
de cette tragédie s’annonce encore sombre. 

Les Nations unies estiment que la plupart des 
victimes de la guerre sont mortes de « causes 
indirectes », à savoir la maladie et la famine. 
Depuis le début de la pandémie mondiale 
en mars 2020, la propagation du Covid-19 a 
été difficile à suivre au Yémen. Les rapports 
sont invérifiables et les infrastructures de 
santé insuffisantes, mais des images satellites 
ont révélé plusieurs fosses communes dans 
certaines zones.
Depuis 2016, la coalition dirigée par l’Arabie 
saoudite continue d’imposer un blocus sur les 
biens de première nécessité dans les ports de 
la mer Rouge desservant une grande partie 
du nord du Yémen, et les denrées alimentaires 
sont inabordables en raison des restrictions 
portuaires et de diverses complications.  
Avec l’évolution permanente des lignes de front 
entre les forces gouvernementales yéménites 
et les forces houthies ainsi que la présence 
d’Al-Qaida et d’autres groupes militants dans le 
pays, les combats incessants ont interrompu la 
distribution de l’aide humanitaire, et la menace 
de la famine commence à planer sur le pays.
L’exposition montre un pays fracturé par la 
guerre et les rivalités tribales, un pays où les 
civils sont condamnés à une lutte perpétuelle, 
piégés dans un présent hanté.

Giles Clarke

#YemenCantWait

Yémen :  
conflit et chaos

pour l’ONU OCHA





Giles  
Clarke

VENUE 
Couvent des minimes 

In March of 2015, a coalition led by Saudi 
Arabia and supported by Western governments 
including the US, France and the UK began a 
heavy and prolonged air bombing campaign 
against Yemen. According to the UN, the 
war has killed at least 230,000. Much of the 
country’s already weak infrastructure has 
been destroyed. The multi-national military 
intervention came after Houthi forces removed 
the internationally recognized government in 
late 2014. As the war progressed, the Houthis 
became more closely allied with Iran, and 
seized control of vast areas of Yemen.
Since 2015 the war has been fought on many 
shifting fronts, from Al Hudaydah on the Red Sea 
to the now-divided city of Taiz. In 2020, fighting 
flared up in the desert region of Marib as the 
Houthis pushed towards the country’s oil fields. 
The UN Refugee Agency estimates that almost 
four million people have had to flee and now live 
in settlements for internally displaced persons.
Yemen is said to be the largest humanitarian 
crisis in the world, and the next chapter of the 
tragic story still looks bleak. The United Nations 
estimates that most casualties from the war 
have died of “indirect causes,” namely disease 
and starvation. Since the global pandemic 
began in March of 2020, the spread of Covid 
has been difficult to track in Yemen as reports 
are unverifiable and health infrastructure poor, 
but satellite images have revealed mass grave 
sites in some areas.

Since 2016, the Saudi-led coalition has imposed 
an ongoing blockade of critical imports into 
Red Sea ports serving much of northern Yemen, 
and food is often prohibitively expensive 
because of port restrictions and complications. 
With ever-shifting frontlines between Yemeni 
government forces and Houthi forces, plus the 
presence of Al Qaeda and other militant groups 
in the country, widespread fighting has halted 
distributions of humanitarian aid, and the threat 
of famine now looms.
The exhibition shows a country fractured by war 
and tribal divisions, a place where the civilian 
population exists in an eternal struggle, and is 
trapped in a haunted present.
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Bio
Giles Clarke is a photojournalist based in New York City and focusing on capturing the human face of current and post-conflict 
issues throughout the world.  
Clarke began his photography career as a professional black and white printer in London and New York. During the mid 1990s, 
he worked in the Richard Avedon darkroom in New York on now-iconic fashion campaigns. 
Since 2016, Clarke has been working on raising awareness on the plight of those living in war-torn Yemen. 
Clarke’s work has been featured by The United Nations (OCHA), The New York Times, Amnesty International, CNN, The Guardian, 
Global Witness, TIME, The New Yorker, National Press Photographers Association, Paris Match and other publications.  
For his work in Yemen, Clarke received a Lucie Award in 2017 and was named the “Imagely Fund Fellow” of 2018. 
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Des enfants dans leur ancienne salle de classe 
détruite par une frappe aérienne en juin 2015. 
Les cours sont maintenant dispensés sous des 
tentes de l’UNICEF. Depuis le début de la guerre 
en 2015, plus de quatre millions d’enfants sont 
privés de scolarité.  
École Aal Okab, Saada, Yémen, avril 2017.
© Giles Clarke pour l’ONU OCHA

Children in what was their classroom until the 
school was hit in June 2015. They now have 
lessons in UNICEF tents. Since the war began in 
2015, more than four million children have been 
unable to continue their schooling.  
Aal Okab school, Saada City, Yemen, April 2017. 
© Giles Clarke for UN OCHA

Des migrants d’Afrique de l’Est arrivés à bord de 
bateaux de passeurs depuis l’Afrique du Nord 
attendent les contrôles sanitaires assurés par 
une équipe médicale mobile de l’Organisation 
internationale pour les migrations.  
Ras Al-Ara, Lahij, Yémen, novembre 2020.
© Giles Clarke pour l’ONU OCHA

East African migrants who have arrived by 
smuggler boats from North Africa waiting for a 
health check by a mobile medical team from the 
International Organization for Migration.  
Ras Al-Ara, Lahj, Yemen, November 2020.
© Giles Clarke for UN OCHA

Cette petite fille et sa famille ont fui les 
combats et sont à Marib depuis une semaine. 
Ils attendent de savoir s’ils ont droit à une aide 
d’urgence de l’ONU de 150 dollars. 
Centre de distribution d’aide en espèces du 
HCR, Marib, Yémen, décembre 2020.
© Giles Clarke pour l’ONU OCHA

The girl and her family who fled fighting have 
been in Marib for a week. They are waiting to 
see if they have qualified for UN emergency 
assistance of $150.  
UNHCR cash distribution center, Marib, Yemen. 
December 2020.
© Giles Clarke for UN OCHA
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